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Maman Marguerite,  
Éducatrice … 
 

Quand son mari mourut, Marguerite avait vingt-neuf 
ans. C'était plutôt jeune pour la charge qu'elle allait 
avoir à porter. Mais elle ne perdit pas plusieurs jours à 
pleurer sur elle-même. Elle retroussa ses manches et se 
mit au travail. 
 

Elle avait les mains occupées à l'ouvrage mais savait aussi caresser doucement ses 
enfants. Elle était travailleuse de la terre mais, avant tout, la maman de ses petits.  Elle 
les élevait avec douceur et fermeté.  
 
Cent ans plus tard, les psychologues écriront que pour grandir comme il faut le bambin 
a besoin de l'amour exigeant du père et de l'amour calme et joyeux de la mère. 
 
Une foi simple et vraie, un cœur doux et humble, un amour calme et joyeux : telle est 
la « pédagogie instinctive »de Maman Marguerite 
 
Le Seigneur est chez lui dans la famille Bosco.   Marguerite, illettrée, sait par cœur de 
longs passages de l'histoire sainte et de l'Évangile. Elle croit à la nécessité de prier, 
c'est-à-dire de parler avec Dieu pour avoir le courage de vivre et de faire du bien. 
 
« Tant que je fus tout petit, écrit don Bosco, elle m'apprit elle-même les prières. Elle 
me faisait m'agenouiller avec mes frères matin et soir, et tous ensemble nous récitions 
les prières communes. » 
 
Une des premières« pratiques religieuses» auxquelles Jean participe est la récitation 
du chapelet. C'est la prière du soir de tous les chrétiens en ce temps-là.  
 
En répétant cinquante fois l'Ave Maria, même les paysans des Becchi conversent avec 
la Madone, leur mère plus que leur reine.  Pour eux, dire cinquante fois les mêmes 
paroles, n'est pas un non-sens.  Dans la journée, ils ont bien donné des centaines de 
coups de    bêche dans la terre et ils savent que c'est à cette condition qu'on obtient de 
bonnes  récoltes. En égrenant le chapelet, la réflexion se porte sur les enfants, les 
champs, la vie,  la mort.  
 
C'est de cette manière que Jean commence à parler à la Sainte Vierge et il est sûr 
qu'elle le regarde et l'écoute… 
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« Dieu te voit … » 
 

« A la base et comme soutien de sa pédagogie instinctive, écrit A. Auffray, Marguerite    
Occhiena avait placé le sens religieux de la vie. » 
 
« Dieu te voit » était une de ses plus fréquentes expressions 
 
Mais ce n'était pas un Dieu gendarme dont elle gravait l'image dans le cœur de ses 
petits.  
 
Si la nuit était belle et le ciel étoilé au moment où ils prenaient le frais devant la porte, 
elle disait: «C'est Dieu qui a créé le monde et mis là-haut tant d'étoiles.» Quand les 
prés étaient fleuris, elle murmurait: « Que de belles choses le Seigneur a faites pour 
nous! »  
 
Près de sa mère, de ses frères, des voisins, Jean s'habitue à voir une autre personne, 
Dieu; une grande personne!  
 
Invisible mais présent toujours et partout: dans le ciel, dans les champs, sur le visage 
des pauvres, dans la voix de la conscience qui dit: « Tu as bien fait, tu as mal fait. » 
 
Une personne en laquelle sa mère a une confiance illimitée et indiscutable;                      
un père bon et attentif, donnant le pain quotidien, permettant quelquefois certaines      
choses (la mort du papa, la grêle sur la vigne) difficiles à admettre, mais « Lui» sait le 
pourquoi et cela doit suffire. 
 
Et Jean grandit.  Sa vie est une vie de foi vécue: les pensées, les affections, les 
entreprises, les audaces, les souffrances, les sacrifices, les pratiques de piété, l'esprit 
de prière, tout cela fut autant de flammes qui s'échappaient de la foi qui brûlait dans 
sa poitrine. Une vie constamment et intimement animée par le souffle de la foi. 
 
Il est bon de réfléchir sur l'importance de son instruction dès la petite enfance des 
principales vérités par son excellente mère, de la présence de cette maman dans les 
moments les plus solennels de sa vie.  
 
Il convient d'ajouter que si Maman Marguerite intervenait dans les occasions les plus    
importantes de la vie de son fils, ses interventions maternelles étaient précédées par le 
travail puissant de la grâce parce que sa foi simple et profonde conduisait Jean Bosco à 
des résolutions sérieuses et efficaces. 
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